
Burundi : inflexion du camp présidentiel sur la question du 3ème mandat

  @rib News, 04/06/2015  - Source AFP  La question  d'un troisiÃ¨me mandat du prÃ©sident burundais Pierre Nkurunziza
n'est pas un  sujet tabou, a assurÃ© jeudi un conseiller Ã  la prÃ©sidence, qui a appelÃ©  l'opposition Ã  un dialogue franc et
constructif.  "Il est vrai que  lors des discussions prÃ©cÃ©dentes, nous avions convenu de laisser la question (du  3e
mandat) au menu du sommet des chefs d'Etat d'Afrique de l'est qui s'est tenu  dimanche en Tanzanie", a rappelÃ© Willy
Nyamitwe. 
 "Donc cette  question ne devrait pas revenir. Mais pour le gouvernement burundais, le mandat  du prÃ©sident n'est pas
un sujet tabou", a affirmÃ© M. Nyamitwe.  Cette  dÃ©claration marque une nette inflexion du camp prÃ©sidentiel, qui jugeait
jusqu'Ã   prÃ©sent la candidature du prÃ©sident Nkurunziza Ã  un troisiÃ¨me mandat pour la  prÃ©sidentielle du 26 juin comme
une ligne rouge non-nÃ©gociable.  "La prÃ©sidence  appelle Ã  un dialogue franc, mais aussi constructif pour que nous
puissions  respecter les Ã©chÃ©ances dictÃ©es Ã  la fois par le sommet de l'EAC (Afrique de  l'est) et la Constitution du
Burundi", a ajoutÃ© M. Nyamitwe.  Mercredi,  l'opposition s'Ã©tait dite prÃªte Ã  reprendre le dialogue avec le pouvoir, faisant 
un geste d'ouverture et disant elle aussi que la question du troisiÃ¨me mandat  n'Ã©tait pas tabou.  InitiÃ© courant  mai sous
l'Ã©gide de l'ONU pour tenter de dÃ©samorcer la crise politique qui  secoue le pays depuis plus d'un mois, ces nÃ©gociations
entre le camp  prÃ©sidentiel, l'opposition et la sociÃ©tÃ© civile butent notamment sur l'arrÃªt des  manifestations et le retrait de
la candidature de Nkurunziza.  Le chef de  l'Etat fait face depuis l'annonce de cette candidature fin avril Ã  un vaste 
mouvement de contestation populaire Ã  Bujumbura, violemment rÃ©primÃ© par la  police. PrÃ¨s d'une quarantaine de
personnes ont Ã©tÃ© tuÃ©es et la sÃ©curitÃ© s'est  fortement dÃ©gradÃ©e.   Des Ã©lections  lÃ©gislatives et des communales,
censÃ©es se tenir vendredi, avec la  prÃ©sidentielle le 26 juin, ont Ã©tÃ© repoussÃ©es Ã  une date ultÃ©rieure.  Selon M. 
Nyamitwe, l'importance pour une avancÃ©e du dialogue politique, c'est beaucoup  plus des questions relatives Ã  la sÃ©curitÃ©
pour que le climat soit propice Ã  la  tenue d'Ã©lections libres, transparentes, dÃ©mocratiques et apaisÃ©es.  "Que les 
politiciens de l'opposition comme ceux de la mouvance prÃ©sidentielle se sentent  libres de circuler sur tout le territoire
national, soient libre de faire  campagne dans les quartiers oÃ¹ il y a des manifestations, qu'on arrÃªte les  violences dans
les rues et que les barricades soient dÃ©mantelÃ©es", a-t-il ajoutÃ©.  "Sur le  dÃ©sarmement des jeunes, on n'y voit pas
d'inconvÃ©nient, le gouvernement ne peut  pas refuser de dialoguer sur un tel sujet, a ajoutÃ© le conseiller prÃ©sidentiel, tout
ce qui peut contribuer Ã  dÃ©sarmer des civils est la bienvenue". 
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